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poussière du chemin, elles furent nombreuses aux divers exer­
cices. Leurs sympathies pour notre Oeuvre sont toujours 
très touchantes ; touchante également leur générosité quand 
il s’agit de verser une obole dans la caisse du Calvaire. Merci
Pèlerinage des Hommes et des Jeunes Gens du Cap de la

Madeleine.
(15 août, 900 pèlerins)

A l’exemple de leurs épouses et de leurs soeurs, nos Hom­
mes et nos Jeunes Gens ne purent se refuser à l’appel de 
leur Mère. Tous s'approchèrent de la Table Sainte, vieillards 
à tête grise, jeunes gens au front plein d’espoir, pères de fa­
mille à l’âme chargée de prières pour leur foyer.

L’exercice du Chemin de la Croix fut très bien suivi, cinq 
instruments de musique soutenant le chant des hymnes et des 
cantiques.

Le soir, la pluie menaçait de compromettre la cérémonie. 
Nos pèlerins entonnèrent le refrain : “Donne-nous un beau 
jour’’; les nuages se dissipèrent comme par enchantement, et 
la procession aux flambeaux se déroula pieuse et splendide 
comme toujours.

Au révoir, le 12 septembre !
Pèlerinage des Dames Tertiaires des Trois-Rivières.

(18 août, 400 pèlerines)

Pardon, Mesdames, de ma sobriété au sujet de votre pèle­
rinage. J’étais absent. Le Révérend Père Supérieur n’a eu 
que d’excellentes choses à me dire sur votre compte. Votre 
piété l'a profondément impressionné.

Le Vénéré Père Frédéric était là. la figure rayonnante, la 
prière aux lèvres, le coeur débordant, comme aux plus belles 
heures de son activité au Cap de la Madeleine.

PELERINS ISOLÉS.

Ils sont venus plus nombreux dans la dernière quinzaine, 
à l’occasion de l’Exposition des Trois-Rivières.

Un matin, un bon groupe de Soeurs Dominicaines ont ac­
compagné le Père Marion. O. P., ex-prieur du monastère de


